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Art

UNE FEMME
QUI PEINT LES FEMMES

Bianca Salvat fait partie de ces femmes que n'aurait pas reniées le cinéaste Pedro
Almodovar! La quarantaine pétillante, un emploi de mère, d'épouse et d'artiste à

plein temps, cette touche-à-tout aux mille et un dons s'est d'abord intéressée à

l'architecture, l'histoire de l'art et l'illustration, avant de devenir l'une des caricaturistes
les plus prometteuses du journal espagnol El Pais et du défunt quotidien La Suisse.

Pourtant, c'est en pleine courbe ascendante que l'auteure des «Politizoo» les plus
célèbres de la péninsule ibérique décida d'abandonner le dessin de presse pour se

consacrer à l'éducation de ses quatre enfants et à la bonne
marche de son superbe «antre inspiration», niché dans
la campagne vaudoise, dessiné et décoré par ses
soins. Mais si cette croqueuse de Grands d'Espagne et
d'étoiles filantes et décadentes de la Jet Set internationale

déposa la plume et le crayon pendant quelques
années, ce fut pour mieux saisir la palette et les

pinceaux. Afin de se consacrer, à l'aurore et en professionnelle,

à sa passion de toujours: la peinture.
Le fruit de cette ardente patience créatrice a été
présenté cet été à Barcelone, lors d'une exposition
collective réunissant quatre parmi les meilleures artistes
femmes du moment. Mais c'est à la Galerie de la

Louve à Gland (dirigée par Chantai Zimmermann),
que Bianca Salvat a inauguré son premier vernissage
individuel, en novembre dernier.
L'œuvre de Bianca Salvat est à son image:
lumineuse, sensuelle et teintée d'un humour que certains

qualifient de «masculin».
L'intéressée sourit: «Le fait de n'avoir eu que des

frères, leurs copains et des fils m'a sans doute
influencée. Et je dois dire que ce n'est que depuis

peu que j'ai l'occasion de mieux connaître les

femmes, de dialoguer avec elles et de découvrir

à quel point elles font des choses
passionnantes», explique notre interlocutrice

catalane.
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